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Il y a les médiums des apparitions, les médiums. guéripseurs,
auxquels se rattachent les médiums charlatans, qui ne sont que
des fripons. Il y a les médiums musicistes, propres à provoquer
des harmonies sans instruments de musique.; les auditifs, qui
entendent la voix des esprits; les voyants, qui les voient et les
font voir; les parlants, par la langue desquels.les esprits parlent;
les psychographes, par la -main desquels les esprits écrivent; les
pneumatographes, qui font écrire les esprits eux mêmes.

Ce n'est pas tout. . 1
Il y a les médiums dissertateurs, par le ministère desquels les

esprits transmettent aux initiés des essais littéraires, des théories
de religion, de philosophie, de morale, de politique, de beaux-arts.
. Ce sont ces derniers qui ont fabriqué peu à peu tout le sys,
tème de croyances qui règnent parmi les c6nfrères spirites.

Mais ceux qui occupent le premier-rang, ce sont les médiums
matérialisateurs, c'est-à-dire capables d'introduire des .esprits
qu'on peut voir et toucher, comme nous l'avons déjà dit.

Il y a encore les médiums, facultatifs, involontaires, torpilles
naturelles, dit Franco, les sensitifs et une légion de somnambules,
d'intuitifs, d'inspirés, d'extatiques, de prescients, de prophétiques,
dont les qualités-correspondent à leur noms.

Il y a en outre, les nocturnes, qui n'agissent que dans les. ténè-
bres; les évocateurs, qui excellent à obtenir l'arrivés des esprits
désirés; les excitateurs, qui ont lepouvoir de faire surgir la
médianité chez les autres, plus une foule de novices, d'expéri-
mentés, de laconiques, de prolixes, etc.

Patience! Nous n'avons pas encore fini cette nomenclature,
mais nous achevons.

Il y a les médiums obsédés, c'est-à-dire continuellement vexés..
par quelque esprit importun; les médiumsfascinés, c'est-à-dire
trompés' par des esprits pervers; les médiums subjugés, c'est-à-
dire dominés par -les esprits; les médiums vicieux, indifférents,
menteurs, jaloux, ambitieux, obscènes.

Depuis Allan Kardec, jusqu'à présent, rien n'est changé en
substance. Aujourd'hui encore, il faut le secours du médium,
surtout dans les asseiblées-spirites, spécialement pour les phé-
nQmènes. les plus relevés

-Cependant, il est établi pour nous, dit Franco, que dans un
très grand nombre de cas, les spirites se.soucient fort peu des
médiums. Ils entrent par eux-mêmes en communication avec
les esprits. A Florence et ailleurs, on nous a. parlé de spirites


